
ELABORATION DU PLUi 
Communauté de Communes Plaine du Nord Loiret

COMPTE-RENDU Réunion n°03

DATE 13/05/2019 - 14h00

LIEU Siège de la Communauté de Commune des Plaines du Nord Loiret

OBJET Atelier Thématique Environnement  Risques Paysage Patrimoine

ORGANISME NOM  Prénom Fonction Conv. Prés. Diffus.

Maîtrise d'Ouvrage

Cf. feuille d'émargement

Partenaires

Cf. feuille d'émargement

Maîtrise d'Oeuvre PLU

URBEO PIERRE Sylvain Urbaniste-Architecte X X X

URBEO SIMON Lucie Paysagiste X X X

URBAN-ECO LINGLART Marine Directrice X X X

ASEA Avocats SEVINO Aldo Avocat X Exc. X
 
La Communauté des Communes Plaine du Nord Loiret est en charge de la diffusion du compte-rendu
auprès des personnes concernées.

 X     Diffusion du Compte-Rendu à l'adresse email personnelle de l'interlocuteur
   *      Diffusion du Compte-Rendu à l'adresse-contact de la CCPNL ou du service responsable
Exc.  Absent, excusé.

ORDRE DU JOUR

• Atelier thématique Environnement  Risques Paysage Patrimoine

PIÈCES JOINTES au COMPTE-RENDU

• PJ1 : Feuille d'émargement

• PJ2 : Présentation powerpoint d'URBEO

Sauf remarques écrites reçues sous 8 jours, ce compte-rendu est considéré comme validé.
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Introduction
M.  PIERRE  de  l'agence  URBEO  rappelle  le  processus  d'élaboration  du  PLUi  en
particulier les attendus et le déroulement de la première phase de diagnostic. La réunion
vise  à  présenter  un  pré-diagnostic  provisoire  du  territoire  de  la  CCPNL  sur  les
thématiques  liées  à  l'environnement,  la  biodiversité,  les  risques,  le  paysage  et  le
patrimoine.  Les  investigations sont  vouées à  se poursuivre pour affiner  le  diagnostic
durant les mois qui suivent. La présentation powerpoint de la première partie de réunion
figure en annexe au présent compte-rendu. 

Ressources énergétiques 
A la suite de la présentation effectuée par Mme LINGLART du cabinet URBAN-ECO et
de M. PIERRE d'URBEO, plusieurs élus font part de leurs remarques.
Concernant le développement de l'éolien, les élus font remarquer que c'est le préfet qui a
la  main  sur  les  autorisations.  M.  PIERRE  précise  que  le  document  d'urbanisme
intercommunal peut cadrer les secteurs où seront autorisées ou non les éoliennes sur le
territoire. L'impact visuel des éoliennes à Acquebouille en direction de Guignonville est
souligné :  « on a une vue sur le clocher qui  est  gâchée par une ligne d'éoliennes en
arrière-plan ».
Concernant le photovoltaïque,  des élus indiquent  que dans ce domaine c'est  le  «  far
west » ; « il y a beaucoup d'escrocs ». Les matériels ne sont parfois pas adaptés et ont
un faible rendement. Il a été observé des cas d'installation de panneaux photovoltaïque
orientés vers le Nord ! 
La DDT45 souligne que pour garantir une qualité architecturale, il conviendrait d'avoir des
panneaux sur la totalité d'un pan de toiture et non partiellement comme cela se pratique
parfois. L'intégration de ce type de production énergétique devrait pouvoir être réalisé
selon  les  dires  de  plusieurs  élus  dans  les  périmètres  de  protection  de  monuments
historiques. 
Des élus considèrent qu'il faudrait également mobiliser les friches, les bâtis agricoles ou
industriels, compte tenu de leur superficie, comme lieu de développement des énergies
renouvelables  (pose  de  panneaux  photovoltaïques).  Mme  VILLETTE  de  la  DDT45
souligne qu'il ne faut pas utiliser les terres agricoles pour installer ce type de panneaux.
D'autres élus indiquent que l'installation de panneaux photovoltaïques peuvent peser sur
la structure des bâtiments et générer des coûts supplémentaires qui ne pourraient être
pris en charge par les opérations de construction.
Concernant le géothermique, M. BOURGEOIS, président de la CCPNL, indique que des
études ont révélé un fort potentiel utilisable sur le territoire. 

Ressources en matériaux & patrimoine
Le CAUE 45 souligne la diminution des gisements d'ardoise sur le territoire et même de
manière  générale.  La  réfection  des  toitures  ou  encore  la  nécessaire  intégration  des
énergies renouvelables obligent à anticiper et à penser différemment les constructions et
réhabilitations  de  demain.  Cela  amène  également  à  s'interroger  sur  l'identité  et
l'évolution des bâtiments patrimoniaux. 

A la suite de ce premier temps d'échange, les élus et partenaires sont amenés à partager
leurs  réflexions  en  deux  groupes  de  travail  distinct.  Les  travaux  de  groupe  visent  à
identifier les évolutions et les impacts liés aux changements climatiques sur le territoire.
Une synthèse collective est ensuite effectuée à l'issue des réflexions. 
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Impacts des changements climatiques sur le territoire 
D'après les projections de météofrance rappelées par M. PIERRE, une augmentation de
la température moyenne de +2,5 degrés est à prévoir d'ici 2050 sur le territoire de la
CCPNL. Des inquiétudes se font ressentir, notamment quant à l'agriculture. En effet, à
partir  de  27  /  28°C  rappelle  un  élu,  la  photosynthèse  ne  peut  plus  s'effectuer,
l'évapotranspiration des plantes s'accentue, les réserves en eau diminue alors même que
l'on assiste aujourd'hui en période estivale à des restrictions d'eau. 8 à 10 jours à 30-
35°C génèrent un important stress hydrique pour les plantes, que même un apport en
eau important ne pourrait venir compenser. Il  y aura sans doute besoin d'adapter les
types de  culture car  aujourd'hui  celles-ci  sont  gourmandes  en eau.  On constate une
avancée des moissons sur l'année. L'absence de jours de gel semble remarquée par les
agriculteurs.

Parallèlement les espèces exotiques comme les chenilles processionnaires, les frelons
asiatiques et les moustiques tigres font leur apparition sur le territoire. Cela va poser de
vrais problèmes sanitaires. 

Contrairement aux bâtiments anciens qui ont une forte inertie thermique, et aux bâtiments
récents qui suivent une réglementation thermique avancée, les bâtiments des années 50
à  90  apparaissent  particulièrement  vulnérables  au  regard  de  leur  faible  isolation
thermique. Si l'enjeu est bien identifié par les élus, ceux-ci apparaissent démunis voire
sceptiques  face  aux  actions  à  engager  en  matière  de  rénovation  thermique  (coûts
importants).  Il  faudrait  sans  doute  orienter  les  propriétaires  vers  l'ANAH  (Agence
Nationale de l'Amélioration de l'Habitat) comme le fait la CCPNL en matière de bâtiments
publics. Le territoire étant déjà classé comme TEPOS (Territoire à Énergie Positive), il
serait peut être envisageable de mettre en place des Opérations de Revitalisation des
Territoires (ORT) concernant le logement. Globalement, les élus de la CCPNL estiment
que  la  l'intercommunalité  n'a  pas  les  moyens  d'agir  sur  une  politique  de  rénovation
énergétique. 
Plusieurs  élus  soulignent  les  difficultés  pour  les  particuliers  si  des  contraintes
réglementaires  sont  imposées  en  matière  de  rénovation  énergétique  pour  les  bâtis
anciens. Cela pourra dissuader des propriétaires de vouloir remettre sur le marché des
logements vacants. « Il ne faudrait pas que ces contraintes deviennent un trop gros frein
à  l'arrivée  de  nouveaux  habitants ».  Il  est  constaté  de  manière  générale  une
paupérisation de la population avec une diminution des revenus ce qui laisse craindre
des situations de précarité énergétique. La population rénove les bâtis anciens mais elle
n'intègre pas forcément les problématiques du changement climatique. 

Production énergétique et ressources locales
Un manque d'exemples de modèle économique pour le  développement  des énergies
renouvelables se fait sentir ; cela permettrait aux élus de se lancer dans des alternatives
en terme d'économie ou de production d'énergie. La forêt d'Orléans et la paille locale
constituent des ressources mobilisables à proximité. Il existe une usine de production de
granulés de bois (pour poêles) présente sur le territoire. 
La production de biogaz avec des usines de méthanisation pourrait fonctionner  ; il y a un
projet  à  Oison.  La  question  de  la  reconversion  de  terres  agricoles  en  boisement  ou
agroforesterie est évoquée mais elle pose la question du paysage caractéristique de la
Beauce. Il faudrait inciter les particuliers à replanter des haies sur le territoire. La DDT45
indique qu'il faudrait protéger les bois résiduels sur le territoire.
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Faune / Flore
La DDT45 souligne que le développement de la pollution lumineuse (éclairage public)
peut perturber plusieurs espèces.

Risque naturels
Les épisodes de forte précipitation et d'absence prolongée de pluie sont de plus en plus
prononcés d'après les élus. Cela pose de vrais problèmes de gestion des eaux, avec un
engorgement des terres et des inondations ponctuelles notamment dans les points bas
des villages. Il est relevé que les seuils de plusieurs constructions neuves sont situés
sous le niveau des routes, les constructions voient donc leurs caves inondées.
Concernant les mares, il existe un recensement. Certains notent également un manque
de tolérance des habitants quant aux aléas climatiques, qu'on semblait mieux accepter
par le passé. 

Avec le réchauffement climatique et l'absence de haies coupe-vent, le risque incendie
constitue  un  enjeu  majeur  à  prendre  en  compte  dans  le  futur  concernant  les
aménagements. Avec les vents importants et l'absence de « barrière », il n'y a rien pour
arrêter les feux de paille. 

Paysage et espaces publics
Avec l'arrêt de l'utilisation des produits phytosanitaires, tous les trottoirs en calcaire vont
avoir  tendance à s'enherber au fur et  à mesure. Seuls les cœurs de village pourront
rester «propres» pour des questions de coût.  Cela pose la question de l'habitude au
« béton et à la ville aseptisée », du regard des habitants sur la végétation spontanée qui
est souvent considérée comme une négligence dans l'entretien.

La présence de clôtures ou de murs démesurés devant certaines propriétés questionne
également : peut-être serait-il nécessaire de limiter certaines hauteurs pour assurer une
unité et conserver l'identité des villages.
Des points  de repères classiques comme des arbres isolés seraient  à conserver.  La
place de l'arbre dans le territoire questionne également, puisqu'il est quasiment absent:
un recensement est nécessaire pour effectuer un état des lieux de l'existant. Retrouver
des alignements le long des voies, autrefois présents mais aujourd'hui coupés (souvent
pour des raisons de sécurité), pourrait permettre de retrouver une accroche au territoire.
Un partenariat semble alors nécessaire entre les agriculteurs et la sécurité routière.

Concernant les éoliennes, «on s'est habitué», elles ne constituent pas majoritairement
une gêne. Certains proposent de densifier, d'autres de limiter la densité d'éoliennes sur le
territoire.  Les  subventions  touchées  pour  l'accueil  d'éoliennes  sur  le  territoire  est
souligné : les élus préfèrent voir l'implantation de mats sur leur territoire plutôt qu'en limite
sur le territoire voisin où ils  ne peuvent profiter de la manne financière alors que les
impacts sont identiques. Le projet de Toury est évoqué à ce sujet.

Les bâtiments agricoles qui marquent le paysage ont également connu des mutations : ils
sont  aujourd'hui  fermés de part  et  d'autre,  alors  que les  anciens bâtiments  agricoles
étaient la plupart du temps ouverts sur plusieurs faces.

L'apparition  de  photovoltaïque  sur  les  toitures  modifie  également  la  perception  des
villages et les toitures caractéristiques. 
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Patrimoine
Une  partie  du  territoire  de  la  CCPNL  est  traversée  par  le  chemin  de  Compostelle.
Quelques croix et chemins ruraux pourraient être mis en valeur. 

La création d'un musée patrimonial sur l’agriculture ancienne pose question, concernant
la  collection  en  possession  de  la  CCPNL,  qui  paraît  insuffisante  à  certains  pour
réellement générer une attraction touristique. 
Les anciennes voies de tramway de la ligne Pithiviers-Toury ont laissé des traces par
endroits. 
Concernant  les  entrées  de  ville,  il  est  constaté  une  certaine  désuétude,  avec  la
construction  de  bâtiments  d'habitation  ou  agricoles  pas  très  « typiques »,  et  des
constructions au « petit pouvoir d'achat » qui ne permettent pas forcément de respecter
certains codes architecturaux locaux.
La  qualité  des  places  fait  souvent  l'identité  des  villages  et  donne  une  dynamique
importante  comme lieux de retrouvailles et de convivialité. 

En  fin  de  réunion,  M.  PIERRE rappelle  les  dates  et  objectifs  des  prochains  ateliers
thématiques.  Par  ailleurs,  dans le  courant  du  mois  de juin,  il  sera envoyé à chaque
commune une cartographie de l'occupation actuelle des sols afin que les élus vérifient et
amendent si besoin les relevés de terrain effectués par le groupement d'études.

PROCHAINES ETAPES

Mardi 04 juin 2019 à 14h00 : Atelier thématique Habitat – Foncier - Population
Mardi 18 juin 2019 à 14h00 : Atelier thématique Économie – Mobilité – Réseaux
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PHASE 1 - DIAGNOSTIC
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13 mai 2019
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rappel du processus d’élaboration du plui

diagnostic padd traduction 
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phase administrativephase étude



/3

la place du diagnostic de territoire

diagnostic padd traduction 
réglementaire arrêt consultation 

des ppa
enquête 
publique approbation

phase administrativephase étude

objectifs
• comprendre le fonctionnement du territoire (ses qualités, ses 

contraintes, son organisation, ses «dysfonctionnements»...) dans 
toutes les dimensions du cadre de vie (environnement, économie, 
agriculture, paysage, habitat, patimoine...)

• identifier les éléments d’identité & d’attractivité, ses sensibilités...
• saisir les mutations, les évolutions, les dynamiques du territoire
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déroulement de la phase diagnostic
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déroulement de la phase diagnostic
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déroulement de la séance

organisation en deux temps : 

• présentation des premiers élements de diagnostic 
(environnement, risques, paysage, patrimoine)

• atelier sur les évolutions & mutations du 
territoire
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présentation des premiers 
élements de diagnostic
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présentation générale du territoire

étampes

orléans

ccpnl

30km

• la ccpnl, un territoire en 
limite de 3 départements 
(loiret, eure-et-loir, 
essonne)

• en marge de la région 
francilienne

• A 30km d’orléans et 
d’étampes
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présentation générale du territoire

• 15 communes
• 248 km²
• 6900 habitants
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géographie physique
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topographie

• un territoire en apparence 
«plat» 

• plateau sur 4/5ème ouest 
du territoire

• vallée de la juine = le point 
le plus bas du territoire 
(105m ngf)

• boisseaux en limite de la 
rd2020 = 141m ngf

• altitude moyenne entre 
120-130m ngf

=> quelques buttes (137m)
=> une ligne de crête au sud 
de la ccpnl

• les villages de butte et les 
villages de fond de vallée
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clinographie

• une topographie plus 
marquée dans la vallée de 
la juine et en rebord de 
plateau à l’est
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géologie

un territoire dominé par :
• des limons et loess
• les marnes de balmont
• le calcaire de pithiviers
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ressources minérales & qualités du sous-sol

un sous-sol (calcaire 
de beauce)  présentant 
un intérêt stratégique 
«régional» pour le btp

secteurs jugés favorables pour l’exploitation 
des matériaux
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climatologie

• un climat tempéré de 
transition avec des 
amplitudes thermiques 
limitées

• une température moyenne 
annuelle de 10,8°C

• un réchauffement 
climatique local observé 
depuis 60 ans

• ...qui devrait se poursuivre 
de l’ordre de +2,5°C à 
l’horizon 2050 si absence de 
politique locale, nationale 
& internationale 
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climatologie
températures moyennes

2050aujourd’hui

13,2°C10,8°C

+2,5°C
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climatologie
nombre de jours chauds > 25°C

2050aujourd’hui

35 jours

nombre de jours chauds x2

70 jours

40 jours

30
 jo

urs

70 jo
urs
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climatologie
nombre de jours de gel (<0°C)

2050aujourd’hui

22 jours49 jours

50 jours

50 jo
urs

20 jours

30 jours
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climatologie
précipitations annuelles

2050aujourd’hui

616mm614mm

maintien des précipitations à leur 
niveau actuel
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hydrologie / hydrographie

• une quasi-absence 
d’hydrographie (cours 
d’eau) en surface en raison 
de sols très perméables

• 4 grands bassins versants
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perméabilité des sols
indice de perméabilité des sols
Indice de Développement et de Persistance des Réseaux (IDPR)

sols très perméables

sols imperméables

0

1000

800

600

400

200
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hydrogéologie

• un territoire intercepté 
par trois grandes masses 
d’eau souterraine

• Une fluctuation des nappes 
marquées, mais pas de 
tendance à réduction de 
leur niveau piézométrique 
moyen (=profondeur de 
nappe)

• «sage» (schéma 
d’aménagement et e 
gestion des eaux) nappe de 
beauce
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hydrogéologie

• un territoire intercepté 
par trois grandes masses 
d’eau souterraine

• Une fluctuation des nappes 
marquées, mais pas de 
tendance à réduction de 
leur niveau piézométrique 
moyen (=profondeur de 
nappe)

• «sage» (schéma 
d’aménagement et e 
gestion des eaux) nappe de 
beauce
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occupation générale des sols

• un territoire dominé 
par les terres agricoles 
(mono-cultures...)
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qualité de l’eau - zones sensibles

• une sensibilité des eaux 
superficielles et des 
masses d’eau souterraine 
(beauce) pour les nitrates, 
les matières phosphorées 
et les pesticides
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• un couvert végétal très 
limité (quelques petits 
bois, bosquets et haies...) 
présentant davantage 
d’intérêts écologiques

ressources en biomasse (énergie-bois)
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Ressources en énergies renouvelablesressources en énergies renouvelables
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Ressources en énergies renouvelables : éolien

Un gisement significatif en Beauce, mais une 
sensibilité du paysage et des milieux naturels
 Des préconisations adaptées au types 

de paysages doivent être posées

ressources en éolien
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ressources en éolien

• la ccpnl, un territoire en 
périphérie des secteurs de 
«grands» vents

vitesse moyenne des vents à 80 mètres de hauteur

6 mètres / seconde (21,6 km/h)

5,5 m/s

5,0 m/s

4,5 m/s

4,0 m/s

3,2 m/s

une éolienne est considérée comme rentable 
au dessus de 5,0m/s.
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ressources en éolien

• zone de développement 
éolien 

• localisation des éoliennes
• orientation des vents 

dominants
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ressources en énergie solaire
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Ressources en énergies renouvelables : solaire

Photovoltaïque
En moyenne annuelle, une installation de production
d’énergie solaire photovoltaïque d’une puissance nominale de
1 kWc produirait 1 080 kWh.
• la consommation moyenne d’un ménage « économe »

de 4 personnes s’élève à environ 3 000 kWh/an (hors
chaleur),

• un système solaire de 1 kWc couvre environ 8 à 10 m²
 la couverture des besoins annuels en électricité d’une

famille nécessiterait 25 à 30 m² de capteurs en toiture.

La topographie plane ne provoque pas de masques solaires

Thermique
• La couverture de 50 % des besoins en eau chaude 

sanitaire du même ménage est assurée par un système 
solaire thermique combinant 4 m² de capteurs et un 
ballon de stockage de 200 ℓ. La quantité d’énergie 
produite serait 2 200 kWh/an.

Potentiel solaire
• La production d’énergie par unité de surface est donc 4 à 

5 fois supérieure pour un système solaire thermique 
comparé à un système photovoltaïque. En l’état actuel 
de la technologie, les systèmes thermiques sont par 
ailleurs plus robustes et leur production est plus 
économe en énergie et en ressources. 
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Ressources en énergies renouvelables : géothermieressources en géothermie
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enjeux thermiques
besoins en chauffage (en degrés jours unifiés)

2050aujourd’hui

1954°C2522°C

-23%

2500°

2000°

degrés jours unifiés = unité qui mesure la différence 
entre la température extérieure et la température de 
référence correspondant au standard de confort dans 
un bâtiment (19°C). elle permet de mesurer les consom-
mations d’énergie annuelles
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enjeux thermiques
besoins en climatisation (en degrés jours unifiés)

2050aujourd’hui

396°C152°C

x 2,6

150°

300°
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Période d’achèvement  et typologie des logements

Maison Appartement Autres Ensemble
Avant 1919 1 222 21 6 1 248
De 1919 à 1945 333 10 1 344
De 1946 à 1970 371 10 0 381
De 1971 à 1990 604 58 2 664
De 1991 à 2005 289 30 1 320
De 2006 à 2012 186 9 1 196
Après 2012 (partiel) 76 2 0 78
Ensemble 3 082 139 11 3 231

Enjeu de rénovation thermique des bâtis anciens

enjeux de rénovation thermique des bâtis anciens
période d’achèvement des logements

l’année d’achèvement des constructions permet de caractériser les systèmes constructifs moyens utilisés. cela permet d’évaluer théo-
riquement les pertes énergétiques des bâtiments.
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Mode de chauffage des logements

CC 
individuel

CC 
collectif

Tout 
électrique Autre Ensemble

Électricité 55 1 985 54 1 095
Fioul (mazout) 742 17 ‐ 29 788
Gaz de ville ou de réseau 396 9 ‐ 9 414
Gaz en bouteilles ou en 
citerne 142 ‐ ‐ 5 147

Autre 114 ‐ ‐ 674 787
Ensemble 1 448 27 985 771 3 231

Enjeu d’évolution des sources 
énergétiques pour des mix 
énergétiques plus renouvelables

enjeux de rénovation thermique des bâtis anciens
mode de chauffage des logements
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biodiversité & 
richesses naturelles
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espaces naturels & zones humides

• De nombreuses petites 
mares et points d’eau

• Une présomption de zones 
humides à expertiser plus 
finement au Nord – vallée 
de la Juine
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les continuités écologiques
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les continuités écologiques
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les continuités écologiques
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les continuités écologiques
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les continuités écologiques
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les continuités écologiques
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les continuités écologiques
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risques & nuisances
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inondation & remontées de nappes phréatiques

• micro-bassins versants + 
terres engorgées d’eau

=> inondations localisées 
autour des mares
• peu d’inondation dans les 

vallées



/48

aléas retrait-gonflement des argiles

• des «lentilles» argileuses
=>risques de retrait 
gonflement des argiles 
confirmées (impactant les 
fondations superficielles 
des constructions)
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les cavités souterraines

• de nombreux 
affaissements de terrain 
liés notamment à 
l’existence de souterrains 
séculiers
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les sols pollués

• deux sites majeurs 
présentant des pollutions 
(stcm, steco...)

=>pollution au plomb
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Pollutions et risques technologiques

Un niveau d’expertise à affiner sur :
‐ Les anciens sites industriels
‐ Les effets des éoliennes

pollutions & risques anthropiques
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paysage & patrimoine
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Les Plaines de la Juine

Les Plaines de 
Bazoches

Les Plaines de 
Pithiviers

Les Plaines 
d’Artenay

• Une entité 
paysagère: la 
petite et la 
grande Beauce

• 4 sous-enités 
paysagères : les 
plaines de la 
Juine, d’Artenay, 
de Bazoches et de 
Pithiviers

entités paysagères
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• Atlas des paysages 
du Loiret

Paysage de grands 
horizons dégagés

Paysage ouvert à faible 
densité d’îlots

Paysage fermé à forte 
densité d’îlots

Paysage à conotation 
industrielle

Petite vallée

unités paysagères
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dynamiques paysagères
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dynamiques paysagères
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• platitudes & 
émergences

• Les marqueurs 
d’horizon:

• marqueurs 
ponctuels: 
silos, châteaux 
d’eau, clochers, 
bâtiments, 
alignements 
d’arbres ou arbre 
isolé

• marqueurs 
linéaires: 
éoliennes, lignes 
haute tension et 
voies ferrées

composantes & structures paysagères
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• Points de repère, 
horizons et ligne 
structurantes

Horizons bouchés, 
encombrés

Horizon ouvert

Châteaux d’eau

Clochers

Eoliennes

Alignements d’arbres 
ou boisements

Silos

Silhouettes bâtis

Marqueurs linéaires

Marqueurs ponctuels

composantes & structures paysagères
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• transformation 
du paysage dans 
le temps avec 
l’apparition de 
l’agriculture 
intensive : 
remembrement, 
apparition de 
hangars   

• extension de 
villages

• disparition des 
boisements

• apparition 
d’éoliennes

AVANT LES ANNEES 50

AUJOURD’HUI 

dynamiques paysagères
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EXEMPLE DE GRENEVILLE-EN-BEAUCE

dynamiques paysagères
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identité du territoire
les mares
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identité du territoire
les ouches
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identité du territoire
les trottoirs eherbés et frontons plantés
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patrimoine architectural monumental & remarquable

monuments inscrits et 
classés (églises, châteaux, 
dolmen...)

périmètre de protection de 500 mètres autour des 
monuments historiques
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patrimoine architectural monumental & remarquable

attray
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patrimoine architectural vernaculaire
les bâtiments «républicains» (anciennes écoles, mairies...) : encadrement en briques...
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patrimoine architectural vernaculaire
villages de pierres calcaires ; toiture en ardoise ou vieille tuile              modification de l’architecture au coeur des villages (tuiles canal)
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patrimoine architectural vernaculaire
les longères & fermes traditionnelles
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patrimoine architectural vernaculaire
porches & cours de fermes
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patrimoine architectural vernaculaire
chemins de village et sentes
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les puits et fontaines

patrimoine architectural vernaculaire
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patrimoine architectural vernaculaire
les escaliers extérieurs
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patrimoine architectural vernaculaire
quelles adaptations du patrimoine aux exigences contemporaines ? (isolation thermique, production énergétique...)
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quelle identité locale ?
l’archétype de la maison pavillonnaire
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quelle identité locale ?
les perceptions en entrées de village  (confrontation d’éoliennes, habitat pavillonnaire isolé et ponctuel, bâtis agricoles dégradés)
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quelle identité locale ?
les émergences (silos, éoliennes...) dans un paysage «plat»
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quelle identité locale ?
les «fermes» contemporaines
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quelle identité locale ?
l’insertion des éléments techniques
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quelle identité locale ?
la mutation des silhouettes de village
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quelle identité locale ?
quelle architecture contemporaine ? pour quelle vocation ?
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a vous la parole...

atelier 
évolutions et mutations du territoire



ANDONVILLE 

ATTRAIT 

BAZOCHES-LES-GALLERANDES 

BOISSEAUX 

CHARMONT-EN-BEAUCE 

CHATILLON-LE-ROI 

CROTTES-EN-PITHIVERAIS 

CHAUSSY 

ERCEVILLE 

GRENEVILLE-EN-BEAUCE 

JOUY-EN-PITHIVERAIS 

LEOUVILLE 

OISON 

OUTARVILLE 

TIVERNON 

PLAN LOCAL D’URBANISME 
INTERCOMMUNAL

MERCI DE VOTRE ATTENTION
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